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Principales conclusions

•	 Les variations dans la température et la météo 
engendrées par le changement climatique affect-
ent non seulement les déplacements migratoires 
des animaux (caribous), mais elles ont également 
un impact sur la banquise dans le Nord. En au-
tomne, la formation de la glace prend désormais 
plus de temps, ce qui a des répercussions sur la 
chasse au phoque.

•	 Le prix de l’essence est tellement élevé qu’il est 
devenu difficile de se rendre sur le terrain pour 
chasser, sans compter qu’il faut aller de plus en 
plus loin. De plus, le coût des aliments achetés 
en magasin augmente radicalement en raison du 
prix élevé de l’essence.

•	 Le changement climatique affecte les routes de 
glace, ce qui se traduit par des répercussions 
sur les prix et la disponibilité des aliments, ainsi 
que sur les prix de l’essence. Ces répercussions 
compliquent davantage la capacité des gens à se 
rendre sur le terrain pour chasser ou sur l’eau 
pour pêcher. Ajoutons que le muskeg se ramollit, 
compliquant ainsi l’accès en motoneige, car il est 
plus facile de s’enliser.
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    Meilleures pratiques

•	 Les subventions pour l’accès aux denrées alimen-
taires apportent une aide immédiate et néces-
saire. Les programmes à plus long terme, comme 
les programmes de petit-déjeuner pour les 
enfants à l’école, répondent à un besoin critique.

•	 Soutenir les programmes de savoirs traditionnels 
axés sur la terre peut contribuer à transmettre 
des compétences essentielles à la future généra-
tion de chasseurs et de cueilleurs.

•	 De nombreuses pratiques coloniales ont pertur-
bé la transmission des connaissances alimentaires: 
non seulement en ce qui a trait à la chasse et 
la récolte, mais aussi à la nutrition,au stockage 
des aliments, à la préparation et à la sécurité 
alimentaire, ainsi qu’à la planification des repas. Il 
est nécessaire de mettre en place davantage de 
programmes pour que les peuples autochtones 
réapprennent ces compétences. (Il peut s’agir de 
cours de cuisine dans les zones urbaines ou de 
plus de programmes axés sur la terre).

•	 Les jardins communautaires et les serres con-
tribuent à résoudre le manque de produits frais 
qui est répandu dans les communautés nordiques 
et éloignées.

Priorités

•	 Trouver des solutions pour contrer les obstacles 
qui rendent l’accès aux aliments traditionnels 
plus difficile. Les limites sur la récolte de certains 
groupes constituent l’un des obstacles, par ex-
emple : le caribou — traditionnellement, les gens 
suivaient les caribous et ils ont toujours migré. 
Les caribous ne reconnaissent pas les juridic-
tions/les frontières.

•	 Aider les groupes (groupes de chasseurs, groupes 
communautaires) à expédier et partager leur 
nourriture avec les membres de la communauté 
qui souhaitent grandement obtenir des aliments 
traditionnels ou qui en ont besoin, mais qui n’y 
ont pas accès. Les Aînés, en particulier, ont besoin 
d’aliments traditionnels pour rester en bonne 
santé, surtout s’ils ont grandi en les consommant.
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